
Mlt'LANGES TrELIGIEUX, SCIENTIFfQUES, POLITIQUES ET' LITTÉRMIiES

suivans . Rappari sur un système d'instruction éléncntaire pour le Haul-
Caneada, par Egerton Ryerson. tlre:sage die Sort Excellenze, relatif à l'U-
ve.rsité die Kintg 's- College., Banque d'pargn2e pour la Veuve et IOpl/zín ;
dialogute familier. Nous remercions aussi'M. 'ditîur:de PlVlbun de
1alRvue Canadienn e, qui a- eu la complaisance de nous envoyer r'gtu-
lireie t cette -intèressante publication.- Nous- avons encore reçu
dMün ami,ý l'Esquisse de la Vie de Mon. oE LavAL. Cet ouvrage dont
nous ne-pouvons encore rien dire, n'ayant en que le teis de le par-
courir, est.' imprimé avec-tout le luxe possible de la typographie. En
tête se trouve uit -superbe portrait de lillustre prélat, avec lefi:c-siiniile
de sa signature. Nous remercions bien sincèrement notre ami de sa
bienv'eillante attention envers nous. - Nous-espérons que tous les Ca-
nadiens se ferout- ut d:voir de se procurer u ottvrmge, qui doit les
intéresser-vivement, non seulement sous le point religieux, mais Ci-
core sous tous les-rapports tant historiques que politiques.- ýNous peu-
sons-revenir sur ce sujet dans quelque teins.

Le MÀNUEL DE TE31iPÉR.NcE du R. 'P. Chinitu ne-vicut que de
nous arriver;quoique la lettre de missive qui ledeconpagnait soit datée
du 31 décembre. Nous remercions le Rév. Père, et remettons a.tun ait-
tre jour à parler de son lNUEL, qui -nous l'espéronsi ne. manquera
pas de faire son effet:

-Nous prions nos abonnés qui doivent pnr 1S46, de vouloir bien
penser à nous, nous pouvons leur assurer que si tous étaient -fidèles à
payer.leur abonuément, les .Wélanges Religieux ne feraient que pros'
pérer. Nots avons- assez de souscripteurs, mais malheureusement
pas assez de payeurs. C'est une-manvaise coutinm en 'cc pays, et la
Revue Canodienne- Pa-dit tout derniérement, d'envoyer un journal à
crédit ; cependaul si on ne le fesait, il y aurait bien peu de souscrip-
teurs. Dans les autres pays, où le public connait le mérite de la presse,
tous paient d'avance-; d'ailleurs les éditeurs n'envoient à personne
leurs journaux gratis.. Nous pouvons en donner des nouvelles à los
abonnès- Par erreur ou malentendu,-notre correspondant à paris avait
néglig-de renouveler-notrc abonnement à un journal de cettc ville,
aussi on-a cessé de nous l'envoyer à P'instant,'t nous -avons-été obli-
gé d'écrire pour le faire revenir de nouveau-; cela nous a causé six
semaines de délai-. Là, point do grâce. Ici nous demanderions ai
moins qu"on fût ponctuel à nous payer à la fin de chaque srnêestre ou

au moins de chaque année. On le voit ; il nous faut tout payer comp.
tant, eh ! comment sufire aux dépenses d'une -presse, -si on retarde
trop à nous payer? Quant aux -Instituteurs qui ont le journal à demi-
prix, ce qui à peine paie le papiers'ils ne sont eNctsuous nous trou-
verons dans lobligation de les priver de7 cette faveur.

On doit se-méfier de ceux.qui demandent d-loger trop tard dans la nuit.-
là veille du jour de l'an, -vers dix heures du soir,-in homme fut de-
mander- à loger -chez M. Mercier, marchand *à la boule deferblanc; rot
pied du--Cbturant Ste. Marie. Il n'y avait 'uitïe servante debout
nais avec hci permission du maitre qu'elle fut avertir ; elle donna une
chambre à cet inconnu, et le lehndemain il partit de grand-matin. La
veille des Rois, le même individu à la méme heturd fut encore demnan'-
der à loger, et on lui dohna la méme chambre; mais à cette fois-ci, il
n'attendit pas le jour, ni que les portes fusseut ouvertes potur partir ; il
sortit par la fenêtre, emportant avec lui la garde-robe ru bourgeois-

-On écrit-de-Rome à 'éditeur de l'Univers en date du 17 novcm-
hMe 1S-16. -

Monsiher le Rédaetur,--Voici un fait à ajouter à ceux 0qi ont
déjà gagné à Sa Sainteté Pie IX le cSur de tous:

Le P. Ferrara,jêsuite, résidant à Rome, fut insult par un misérable

qui 'sortit d'un groupe et 14' frappa à-lajoue. Le Père jésuite, aniné

des sentimens de .Notre-Seignuîtir, se laissa frapper sans se plaindre.

De retour à Rone, oÙ ce qui lui était arrivé était déjà connu dit Saint-
Père, il Tut mandé près de Sa Saimtcté, qui, le voyant entrer, vint au-
devant de lui, et, le serrant entre ses bras, dit avec effusion : Le vi-

caire de Jésue-Christ, pour lover l'injure faite au P. Ferrumia, sie pcut lui

donner d autre satisfaction que celle de leprcster contre son coar. Le. P.

Ferrara,~ ott ému1,-implora aussitÔt le pardon de celuii qui 'uvait.frmp-1

-Le peuple du canton d SIhfhousc a rejeté, à tni majorité dc-
3,659 voix, la révision de la Conîstitution proproséC par le grand con-

c.il: 11687oix seulement se sont prononcées pour. Les trois sec.

tions de Schnd-house, -de Stein et -asseî.lb ée électorale de Doerflini-
gen- ou t,-voté pour:

-Les journaux de Madrid continuent . sàignalr sur divers points
Papparitioni de bandes carlistes. • D'après le Cl mor -pultico, 200

hommes auraicut été'vus à -Navarcles, les ins arniés dè tra'blicos (es-

pèces CIe tromblons,) les -autres de fusils espagnols ; ils avaient inscrit

sur·leur drapeat'ces mots :" Cetlo YI, lu Constitution de 1837, et mort

aux pariibans du systéme tributaire."

-Des correspondances de Lisbonne et d'Oporto, Ci date du 20, pu-

bliées simultanément -par les journaux <le Londres et'de Madrid, ne
laissent plus- aucun dnte sur -la victoire remport éc par le baron dà
Cazal sur le comte Sa cda Bande ira.

-On lit dans l'.Imi de la Religion
Le petit séminire d'Alger vient-d'êt inaugmiré sous les'plus favorables-

auspices. C'est le S 'novembre, par une de ces gracieuses mitinóêcs qumIe le

mois de mai de France envierait à l'automne d'A frique, que Mgr. Pavy, ac-
~compagné des principaux membies de son clergé, est moulé au nouvel éta-
blisseinent pour cn bénir la chapelle, et y ouvrir le cours des études par la-

messe du Saint-Esprit.
Nous ne dirons rien des paroles pleines d'une paternelle émotion que le

vènùré prélat a adressées à sa naissante famille. émue elle- m me d u bonheur

de l'entendre. Mais nous ne résistons pas au plai:ir de rnentionner une cil-

constance aussi touchante -quinespérée qui est venue soud-inement embellir

unò fCte déjà si belle. Mgr. Soter,-évèque de Rosalin, vicaire apostoli.lue

de Tunis,débarquê le matin même à Pinsu de Mgr. d'Alger, et veui spnn-
tanéinent le trouver à son petit séminaire où il i; sur son invitation, pré:sidê

aux vêpres et donné la bénédiction du Saint-Sacre:nent.Cettc rencontrè inat--

tendue de deux évêques d'Afrique, sucesscurs,ln do Saint Augustin, et

l'autre de saint Cyprien, réunis providentiellenent au petit ,éminaire, pour

croiser, sur ce jeune berceau, leurs nnins, leurs bndictioris et leur. veux, à

inspiré à Mgr. Pàry une chaleureuse inprovisation, et a fuit concevoir a

toute l'assistance, vivelîment impressionnée, de bien douces espérances pour

Pave.nir d'une fondtion si précicuse à l'Algérie chrêîenne.
Mgr. de Tunis a pasýé la semaine entière-auprès de-son collègue qui lui

a fait visiter tousS es établiseniens ie'igicix. -Le 17, Mgr. de Rosalia cet parti

pour Rome. Il était accompagné dit pére Joseph, religieux caprimn enme
Mgr. Soter, et de M. Fabbè Bourgade, fondateur dlu collge- européen dIe
Tunis. M. labbé Bourgade cet en ce moment en-Fraince pour 'es intérêts dé
sou établise:nent.

-Les habitans le Canton ont, à ce qu'il parait, rram de iou-

veau 20 têtes dl'étrangers à titie de satisfiîction pour le même nombre

de Chinois tués en juillet, lors de la derniére attaque contre les
comptoirs etropécns. Le président du comité protecteur sest atussitûtó
empressé de publier une circutlaire invitant les Europcns à se tcui-r

préts à défendre leurs comptoirs. Le consul de S. M. britaînniqtcua
été prévenu que des placards menaçants-avaient été aflichés. CL.
pendant tout était tranquille. La Niniesis avait reçu l'ordre de repren-

-dre sa position vis-à-vis dos comptoirs. Ces placards incendiaires
avaient- été afliclhés dans divers- quartiers -du Canton. Le consul
d'Angleterre, M. MNc'Grégor, s'est empressé 'dc prévenir le comité
européen, à la date du 17 septembre 1S.1-6, qu'il s'était mis cin con-

muuication avec Leurs Exeellences le liait conmissaire et le goliver-
neur dc -la province, qui devront adopter des mesures éncergiques à
l'eflet de prévenir tout désordre de la part de la popIul:ce.

-Nos lecters-ie verront pas sans plaisir la liste suivante dès noms

des plus fameux peintres, avec le dégré do perfection qu'ils ont acquis.

Les artistes ont divisé la peinture sous le rapport. 1 I . du i... coilo-

,sition d 0 . du dessein, 3 0 . dn coloris, et 4 0 . de lexpression, ci 20

degrés. Le 20c. degré n'est pour ainsi dire qu'idéal, ce scrnit la soit-
veraine perfectibilité de la peinture ; le 19 degré est le plus haut point
que l'on connaisse, cependant les pei<tres les plus célèbres ne sont
encore parvxen us qu'au ]Se. degré ; ce qui dlonnie quelque chance aux

pf mais Sa S- 0 -l *1 - ---pé; mais b, Sainte 'ùru O " - Ue v ' (2r t futurs sur leurs dévanciers.
vit . dzscijqlc de .Jesus; c'est ài m.oi muinicnant d'oa,,-r en sou-e.rai-. peintres ui


